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Vivre autour du seuil de bas revenus avec ou sans revenu du travail a souvent 
de fortes répercussions sur la vie quotidienne

Ainsi, 3 453 dossiers de surendettement ont été déposés au cours de l’année 2008 à la Banque de 
France en Franche-Comté. Le surendettement est lié de plus en plus à la dégradation de la situa-
tion financière et sociale des ménages. 
Une enquête de la Banque4 de France  indique que les trois quarts des dossiers déposés concernent 
un surendettement "passif" c’est-à-dire dû à une diminution des ressources consécutive à un acci-
dent de la vie (perte d’emploi, maladie, divorce…) et que ce type de dossier est en augmentation 
constante. Le surendettement, particulièrement passif, est également un indicateur de fragilisa-
tion sociale.
La croissance de la précarisation dans le logement social notamment à travers une augmentation 
du nombre d’assignations à comparaître (+8 % en un an) et de commandements à quitter les lieux 
(+6 %) sont également des conséquences de cette fragilisation sociale.
Malgré des mesures destinées à améliorer la situation des personnes les plus fragiles, l’accès à la 
formation et à la validation des acquis de l’expérience (Vae) reste encore difficile pour les salariés 
et les demandeurs d’emploi les moins qualifiés (freins psychologiques, financiers…) et de nombreux 
freins au retour à l’emploi restent à lever (mobilité, garde d’enfant…).

3 "En Franche-Comté, un salarié sur cinq perçoit un faible revenu d’activité"
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4 Enquête typologique 2007 sur le surendettement – Banque de France – septembre 2008

Même si les faits indiquent que, dans le temps, la pauvreté est assez fortement liée à la situation 
de l’emploi et que l’emploi est toujours un moyen efficace de se prémunir contre le risque de 
pauvreté, le développement des contrats à temps partiel contraint, de l’intérim, du travail saison-
nier, des services à la personne entraîne une augmentation des salariés percevant un faible revenu 
d’activité.

D’après une étude réalisée en collaboration avec l’Insee3, en Franche-Comté en 2005, un salarié 
sur cinq perçoit un faible revenu d’activité. Les salariés à bas revenus travaillent plus souvent à 
temps partiel et la majorité d’entre eux n’ont pas travaillé toute l’année. Ce sont essentiellement 
des femmes, des jeunes et des personnes occupant un emploi peu qualifié.
Les secteurs du commerce, de "l’éducation, santé, action sociale" et les services aux entreprises ou 
aux particuliers emploient beaucoup de salariés à bas revenus. Enfin, ces derniers sont davantage 
présents dans des établissements de petite taille (moins de 10 salariés).
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 Source

Les données analysées dans cette publication sont extraites de l'outil 
dynamique "Repères croisés sur la cohésion sociale".
Cet outil, développé dans le cadre des travaux de la plateforme 
d'observation sociale, s'adresse aux professionnels de l'emploi, de 
la formation et de l'insertion. En proposant une parution interactive, il 
permet une analyse territorialisée des indicateurs et un suivi d'évolution. 
Il est consultable sur l'extranet Esia.

Plus d'informations sur le site Efigip


